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roûter fut servi par Mmes H. Cyr,
R. Barbier, aldées de Miles M. Ixa-

MONDAIN |
oN

MM. et Mmes J. Lepage, A. Cyr, FE.
chance et R. Cyr. Etaient présents: |

LE DROIT OTTAWA SAMEDI4 FEVRIER 1928

| Un orchestre composé de Mlle R. Lé-|de chiffons de papier et devioler) gislatives avec eifet extraterritorial,
vesque, MM. H. Séguin, A. Sanctual- : outrageusement.
re et A. Paris ont fait les frais de la !ge pas les autres à se filer gnique-

musique au cours de la woirée. Le ment 3 des garanties margles et
elles en prennent de plus afrieu
;et de
pecter,

| EN ALLEMAGNE.
Le Dr Marian N. Bostock, fille du titut Jeanne d'Arc, organisent un ; Lépage, A. St-Amour, H. Cyr, "i Les Allemands, eux aussi, par-

; fus oe 1 David bride. Ce ; Barbier, BE. Cyr, R. l.epage; Mlles. i 1 1président du Sénat, le colonel David bridge, qui wari lieu le 17 février. lp. Léves B. Cyr. M. Lach lent de paix, mais à leur mantère
Carnegie, de Londres. et M. et mad-&- dans les sulles de l’Eustitut, - (x Vesque, 5. Lyn, M. chance. qui ast très particulière, comme
me R. H Knight, de Jusper Park,
out déjeuné hier, à Rideau Hall

. . -

Leurs Excellences le gouvernet-
général et la sicomtesse Willingdon
rehaussaient de leur présence, le
concert donné hier soir par Mademoi-
selle Isabelle Burnada et madetnoissl-
le Mona Bates, au Château Laurier,
sous les auspices de l'Ottawa Wo
men’s Canadian Club et du Marning
Music Club.

+ © À
L'hon. juge H. A. Fortier, de Wall,

étaît de puxsage à Québec, cés jours
derniers

° - -

Madame Charles A. Dunning reve-
vra lundi après-midi à su demeure,

20 Range Road.
- . °

L'hon. Jucques Bureau, de Trois
Rivières, à passé quelques jours en

ville.
» e e

M. et inudame Aurélien Bélauger
artiront mercredi proonain pour

Toronto, oft {ln assisteront à l'uu-
verture du parlement provincial.

- . -

Mudemolinelle Suzanne de Varan-
nes, de Quêbec, est l'invitée de mes-
demoiselles Marguerite et Marcelle
Burthe.

- - ES

NM. Gray ‘Turgeon, de Vancouver,
passe quelques jours au Château Lau-
rier.

. * .

Madame Berton Hart a requ inti
mement, ces jours derniers, en l’hon-
neur de mademoiselle Nini Turcotte,
te Montréal,

. * °

Madame Joseph Hurdouln recevra
tous les Ze jeudis, de chaque mois,
à sa résidence. 28 avenue Roseberry.

- . .

Mesdemoiselles Adrienne et Simo-
ne Dubé ont reçu à un bridge-dan-
sent, mercredi soir, au Club Halcyon,
en l'honneur de leur cousine, made
molselle Marguerite Cloutier, de Wu-
terloo, Qué, uctuellement leur jn-

vitée. +
= = ®

Mademoiselle Marthe de Varennes,
de Québec, est l’invitée de sa soeur,
1 udame Gérard Garneau.

* = »

Mademoiselle Yvonne (Gudmaire
cat de retour d’un voyage à St-Her-
mas et à lJachute, l’invitée de ma-
demoiselle M. I, Meloche et de ma-
dame Albert Chénier.

- - e

Les Dames Auxiliatrices de l'Ins-
sde pan co

 

Sussex.
Bex ce e chance, J. Lepage, L. Lachance, A.

* el *

MademoiseHe Jultette Lalonde cst Cyr,J. Cyr, L. Levesque, G. Cyr; MM
wrtucllement & Montréal, I'invitée de|H. S¢guin, A. Paris T. Roy. A. Sanc-

Te: A, Côté, R. Lévesque, R. Cyr, A. La |‘chacun sait. Pour eux, le princi-
pal obstacle à la paix, c'est l'oceu-

i

Cela n'emcoura-jtant que le

SUR LE Tk
THE OTTAWA ELECTRIC RA

|. et madame J. P. Labelle.
e a »

Mademoiselle Blanche St-Georges

ra quelque tempe chez as soeur, ma-
dame Auguste Lecompts. :

. . + »

M. FE M Tdowern, directeur et se-

reau du Commerce de Dftait du Ca-

Floreure a reçu au À Jeudi en
l'honneur de mademoisaile M. Kirk-
patrick, qui est partie aujourd'hui.
uvec ses parents, M. et-Mmadame S.

de M. el madame G. A,Parson. la
table de thé était décorée de fleurs
printanières. Mesdames S. Kirkpa-
trick, S. Taylor et T. @Leury unt
servi le thé et 1 - glaces, aides de
Mudemoiselles L. Griffin. Les invi-
ties étaient Mmes Geo. Ferguson, de
Liverpool Angleterre. M. Taggart, G.
Vick. D. Melutyre, E. Daly, G. I"
 
i Broad, 11. Higgerty, M. K. Curno-
‘chan, G. Tressider, D. Manuel, A.
Juyeux, Ed. Wagner. T. Stewurt, T.
Mulligun. Mlies B. Kirkwood
Griffin.

et L

- » -

Mademoiselle Annette Dufour à re-
çu mercredi, à la résidence, de ses
varents, à un shower de variétés, en
l'honneur de mademoiselie Léona
Racette, dont le mariage avec M.
mile Richard sera célébré lundi.
Les salons et la table de thé étaient
décorés de narcisses, de jonquilles et
de tulipes. Le thé et les glaces furent
servis par mesdames Ernest Bureau,
Arthur Boily, T. Richard et Hono-
ré Boily, aidées de riesdemoiselles
Gabrielle Decelles, Eugénie Baîley ot

Laurette Paradis. Une cinquanaine
d’invitées assistalent à cette récep-
tion.

- - :

| M. et madame Hormisdas Cyr, rue
Clarence, recevaient a une soirée,
ces jours derniers, en Thonneur de
leur fils, M. Adélard Cyr et de ma-
dame Cyr, de Détroit, Michigan, leurs
invités. Il y eut chant et déclamation
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LES GROGNONS HABITUELS
La tempête de neige qui s'abatit

sur la ville, le 25 janvier, alors
que les ruelles qui conduisaient
aux garages étaient bloquées, et
que les rues étaient devenues de
blancs Saharas pour les automo-
bilistes, devrait avoir démontré à
plus d'un propriétaire d'auto
comme {] ost important pour une
ville, de posséder un bon service
de tramways, et, comme implica-
Alon (néWitable, la nécessité des
tramways dans les cas d'urgence, et
l'impérieux de voir de s’en servir
en toute occasion.

Pour tenir les lignes ouvertes et
pour observer les horaires quoti-
diens, 11 faut, dans ces circons-
tances, faire des prodiges et le pu-
blic est alors en meilleure posi-
tion d’apprécier nos services. Ce-
pendant, en cette méme occasion,
ia conversation sulvante a été en-
tendue sur la ligne de la rue Bank:

“Je suppose que tu t'es trouvé
embourbé comme les autres et que
tu n'as pas pu sortir ton auto du
garage ce matin.”

“Oui. et ce qui est pis, c'est que
je dois me servir des tramways le
Jour même où tout le monde fait

de môme. le service est pourri,
n'est-ce pas?”

“Et constater que la compagnie

a l'audace de demander une aug-
mentation de tarif”.

“Tout ce que j'ai à dire, c'est
que si le prix de passage augmen-
te. je murcherat plutôt que de
prendre le tram”.

C’est avec plaisir, toutefois, que
NOUS savons que tous les passa-
ger habituels de I'O.E.R. comp-
tent parmi nos meilleurs amis. Le
Voyageur de passage est souvent
celui qui est le plus difficile à ser-
vir. .

ratte

C'EST OF QUE FAIT TOUT LE
MONDE

On obtient dans d’autres villes
qu’Ottawa, et nous en parlons

pour ne pas vous ‘blesser, des auxz-
mentations de tarif de passage.
Pour donner un exemple du be-
soin constant de rajustement de
taux, en présence de rirconstan-
ces spéciales et difficiles, nous dé-
sirons vous citer des titres pris au
basard de l'Electrie Railway Jour-
nal, en date du 21 janvier:
“A Macon, le passuge est de dix

sous."

“On demande une
tion de tarif a Tulsa.”

 

augmenta-

“Les taux sont augmentés de
Canton a Maasillon.”

“Augmentation à dix sous à
Cairo.”
a

CROYEZ-LE SI VOUS VOULEZ!

Les journaux disent: ‘Une cu-
rieuse pétition vient d'être signée
par la population des rues de West
et Granite à Biddeford, Maine.
pour être présentée aux directeurs
de la Biddeford and saco Railway
Company, leur demandant de dou-
bler le coût du passage actuel qui
est de cinq sous. Cette pétition,
signée par cinquante habitants, de-
mande que les taux soient aug-
mentés afin de garder la ligne en
opération,
—Wrens

UN GOUT MORBIDE.
Une dépêche du Japon nous un-

Bonce que des suicides se commet-

tent à Tokio par des gens qui se
jettent devant les autos a gran-
de vitesse. Les morts de ce genre
se produisent trois ou quatre fois
par jour. ,
Méme les Japonais qui sont fa-

tigués de la vie ne prennent pas
de chance sur la voie des tram-
ways. Les garde-moteur du monde
entier sont entraînés à protéger
la vie d'autrui ,non seulement cel-
le des passagers, mais aussi cel-
le des piétons.
tree

UN DESENCHANTE.
Willlam Feather, un journalists

bien connu, a été forcé par les olr-

constancas d'abandonner ses vo-
yages en tram et de conduire son
propre automobile. Voici un para-
graphe de son article relatif à ses
aventures:
“La ciculation est si congestion-

née aux heures où je me trouve en
route que je dois consacrer mon
attention exclusivement à ma voi-
ture. Je perds deux heures de lec-
ture par jour, six jours par semali-
ne, et je dois ajouter deux heures
de travaux forcés à mon ouvrage
habituel. De plus, le coût de mon
transport se trouve augmenté d'une
piastre et quart par jour, et ceci
ne comprend que la gazoline, les
pneus, l'huile et l'entreposage.”
pr

MADAME DEFARGE, MODELE
1928.

Le paragraphe qui suit est une
description prise sur le vif dans

une rue de Moscou:
“Au milleu du Carré de la Ré-

volution, une femme est assise.
sur une chaise pliante durant tou-
te la journée; elle surveille une
aiguille qui indique aux tramways
la route qu'ils doivent suivre. Elle
à plusieurs amis, hommes et fem-
mes, et elle les reçoit pendant
tout le jour. Ceux qui désirent
poursuivre la conversation avec
elle apportent leurs propras ta-
bourets et viennen causer. Elle
semble être le modèle parfait de
l'officier de liaison.

—_——

PAS POUR LES BLANCS-BECS.
Les ‘Southern Grocery Stores”

ont fait des arrangements, à At-
lanta, Georgia, par lesquels leurs
clients peuvent se procurer un bil-
let de tramway d'une valeur de 7?
sous. et demi, en présentant deux
coupons pour le pain, avec une
pièce de cinq sous. Cela nous rap-
pelle notre vieil ami, le prix ex-
act du passage, dans un nouveau
role.
i

LE BON VIEU XTEMPS
Qui. en passant, est intéressant,

même de nos jours.
Un jenséniste, écoutant une per-

sonne lui raconter sa sympathie
pour une autre qui était dans la
détresse, lui demanda simplement:

“Mon ami, avez-vous mis la
main à votre gousset pour lui ai-
der?”
re

LE CONNAISEZ-VOUS?
C'est un homme très mince.

Comme question de fait, c'est lui
qui, suivant le reporter. ‘s'est en-
fui par une dalle en arrière de la
maison.”

Néanmoins, 11 s'est arrangé pour
prendre deux sièges sur un tram-
way dans une heure de foule, tan-
dis que d'autres personnes se te-
naient debout.
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est partic pour Derval,.afl elle passe. |

eritaire de l'Exécutif Fédéral du Bu- |

nadia, est parti hier, pour. New-York,|
of il prononcera un discours à la
convention annuelle de de “Natjonal
Asscelation of Retall Secretaries”,
qui atra lieu à l'hôtel Pennsylvania
le 6 et 7 février. Co "ie

Madume Livnel Ché 279 rue

‘tuaire, B. Roy, L. Lamothe, R. Hur-
;tubise, A. Cyr.

e © ©
Un shower de variétés organisé

{rar Mmes 1. Lamoureux et C. Cro
teau a été donné à la demeure ce
madame Lamoureux, en l'honneur

|de mudame O. Dubé. il y eut musique
et partie de cartes, suivie d’un goû-
ter. Les invitées étalent: Mmes E.
Blais, A. Blats, Rankin, C. Croteau,
L. D. Jacques, Lasalle, Deslauriers,
:H. Martin, E. Lamoureux, G. T.
:Guertin, M. Dubé, Trist, E. Villeneu-
ve, Hayter, P. H. Guilbault, L. Lau-
zon, F. Larocque, Sauriol, D. Re-
‘naud, FE. Masson P. L. Larocque;
Miles Burns,
rocque, N. Lamoureux, D. et M. La-
ru:que

. . -

avis: Toutes nouvelles concernuut
‘Kirkpatrick, pour l'Amérique du Sud !e Caruet Mondain, pourront se com: |

et ln Havane où Hs sergnt les hotes 'Guniquer par téléphone, le soir, de’
“i «8 heures à R, 2154, ou par <crit
1 ‘use Postale. 554, "Le Droit”, O
ltawa, Ont.
| ————

LA LETTRE...
(suite la Bième)

pour rendre la vie facile aux petl-

‘tes gens el aux familles nombreu-
ses. Il Y a encore bien des choses

à faire pour assurer à la France la
"politique économique et financié-
:re qui lui rendra sa prospérité et
ilui permettra d'envisager l'avenir
‘avec confiance,
LA PAIX ET LES ARMEMENTS.
| Jamais on n’a tant parlé de la
|Paix, jamais on n'a tant flétri la
guerre que l'on veut, suivant une

nouvelle formule, “mettre hors la
lol”, mais jamais on n'a tant armé
sur terre et sur mer. Leg traités
d'arbitrage se multiplient: l'Angie-

terre. à elle seule, vient d'en el-
gner plus d'une douzaine, avec la
France, le Brésil, le Danemark, l'Is-

lande, l’Italie, les Pays-Bas, la

Norvège, le Portugal, le Siam, l’Es-
pagne, la Suède, les Etats-Unis et
Uruguay, et cepencm=t ces échan-
ges de promesses et de signatures

donnent bien peu de confiance aux
Anglais. car îls continuent à s'ar-
mer comme auparavant, à cons-
truire des unités navales de plus en
plus puissantes. De même, aux
Etats-Unis, M. Kellogg déclare de-
vant 1’Assoclation de la presse é-
trangère que l’espoir du monde
pour la paix repose, principalement
sur l'arbitrage, à condition que
chaque nation s’abstienne de dis-
cuter les droits souverains des au-
tres relatifs à leur législation ou
à leur administration intérieure,
mais le collègue de M. Kellogg, M.

Wilbur, secrétaire d'Etat à la Ma-
rine, soumet au Congrès de Wa-
shington un programme naval qui
prévoit la construction de 25 croi-
seurs, de 9 conducteurs de flotil-
les, de 32 sous-marins et de 5 na-
vires porte-avions. Avec les 8 croi-

seurs dont la construction a été
autorisée précédemment, ce pro-
gramme représente un effort fi-
nancler d’un milliard de dollars.
Le gouvernement des Etats-Unis
est en parfaite communion d'idées
avec l’epinion publique américaine
qui a maintes fois affirmé sa Vo-
lontéde voir la flotte américaine
à égalité. complète avec la flotte
britannique,

En Belgique, malgré les efforts
des sècialistes qui veulent arriver

à faire adopter le service de six
mois, fi semble bien que l’unani-

| mitédu peuple suivra le gouverne-
|meüt. ‘Le ministre de la Défense
| nationaje estime qu’il faut à la
| Belgique une armée solide pour
j écarter le danger de guerre. Le
service de six mois n’assurerait
pas une couverture suffisante et i!
faut remettre les frontières de
Est en état de défense. Si la Bel-
gique ne se constituait pas une dé-

‘ fense militaire sérieuse et suffisan-
| te, elle n'aurait le droit d'espérer
aucune aide militaire ni aucun se-
cours des autres puissances, La
leçon de 1914 est encore trop pré-

sente à fous les esprits en Belgi-
que pour qu'on l’oublie de si tôt et
|tous les discours des socialistes ne
! pourront effacer des mémoires bel-
|ges le souvenir de l'invasion alle-
{ mande. de la destruction sauvage
de Louvain, de l'occupation enne-
;mie pendant quatre ans. Une ar-
;mée bien exercée apparaît à nos

; voisins un plus eûr garant de la
paix qu'un traité d'arbitrage, sur-

j tout quand ils eavent ce qui se
i passe de l'autre côté du Rhin.
| L'Allemagne ne fait qu'augmenter
d’année en année son budget de

| l'armée et de la marine; c'est ain-
si que de 548 millions de marks
; qu'il était en 1924. ce budget a

passé à 705 en 1928, ce qui a pro-

 

  

voqué des critiques assez violentes ‘
!de la part de certains organes dé-

mocrates dont le patriotisme
peut être suspecté, En Turquie les

crédits pour la défense nationale
[atteignent 40 p. c. du budget alors
; au’en France, ils constituent à pei-
(ne 15.61 de nos dépenses totales.
| Ainel, tout en se livrant à des
manifestations quelquefois un peu

| bruyantes en faveur de la paix, les
{ peuples continuent à s’entourer de
‘garanties plus solides et plus effi-
caces que des traités d'arbitrage.
Qui donc pourrait leur donner
tort? Tant de nations signent tout

“ce que l'on veut et prennent des
engagements solennelg qu’elles
| g'empressent de traiter plus tard
 

 

~ LE TALC CUTICURA PUR
A UNE ODEUR EXQUISE
|E22

M, Villeneuve, T. La- |

ne,

pation de la Rhénanie par les
troupes alliées. Dernièrement, le
chancelier Marx, au retour d’un
‘voyage dane les provinces rhéna-
‘nes, a déclaré que cette occupation
était ‘non seulement contraiîre à la
situation politique générale, mals
aussi à la mentalité du XXe stè-
cle’, Naturellement toute

magne a applaudi, mais quelques
journaux ont trouvé que le chan-
,celier était trop modéré. Cepen-
‘dant M. Marx s'est répandu en vio-
lentes diatribes sur notre armée
d'occupation et spécialement sur
les troupes noires qui en font par-

Itie. Il est difficile au chancelier
;de répéter les légendes fantaisistes
et monetrueuses que la presse alle-
,mande fit courir, il y a quelques
jannées, sur nog coloniaux, mais ces
1.000 hommes de couleur qui fou-
lent le sol allemand l’humilient et
il demande leur retrait avec insis-
tance, en attendant que les autres
suivent au plus tôt.

* M. Stresemann ne se lasse pas
| de parler de la paix, de la Société
1 des Nations et des efforts qu'elle
{tente en faveur de la solution des
conflits, spécialement de celui qui
‘s’est élevé entre la Pologne et la
Lithuanie.  Mals l'opinion publi-
que reproche au ministre des Af-

; faires étrangères du Reich d'être
trop pacifiste et de s'être, à Genè-
ve, beaucoup plus occupé du con-

‘flit polono-lithuanien que de la so-
lution de la question de Dantzig.

‘Pour nombre de journaux alle-
; mands, ce n'est pas seulement l’oc-

cupation de la Rbénanie qui em-
!pêche tout effort de pacification
,entre la France et l’Allemagne,
c’est aussi et surtout le traité de
Versailles, qui constitue, à leur
avis, le plus grand danger pour les
;peuples. On espère bien, là-bas,
de l'autre côté du Rhin, que les
élections de 1928 amèneront au
Parlement une majorité de gens

raisonnables qui consentiront à
une révision du traité de Versail-
les et à un arrangement amiable
avec les Allemands. On espère
surtout que les élections amène-
ront la chute de Poincaré, qui est
la bôte noire du Reich. Le Deut-
sche Nationale Partei (parti natio-
nal allemand) se préoccupe de la

consultation électorale et prétend
avoir son mot à dire à ce sujet: ‘l
déplore l'aveuglemenl des Fran-
çais qui sont trompés sur la situa-
tion et l’état des esprits en Alle-
{magne et il déclare qu’il va faire
tout ce qu’il pourra pour ouvrir les
yeux au peuple français. Prenons

garde à l’immixtion des Allemands
dang notre politique intérieure et
(surtout dans nos élections: nos en-
| Demis ne s’en cachent pas, ils fe-
rout ce qu’ilg pourront pour aider
jau triomphe des gauches et à l'é-
‘chec des droites, et cela suffit à in-
‘diquer aux bons Français de quel
| côté est leur devoir.
‘10 janvier 1928.

Charles RUELLAN,
ancien député,

rt

CHRONIQUE.
suite dela. 3e' "...

Ttmret +re —
UN DEPUTE - PLUS.

M. Smith-a dethandé ‘unt dépiité de
plus en fayeur de la Nouvelle-Ecos-
se, qui en & quatorze actuellement.
1 a demandéaussi une revision du
tarif sur l'importation de l'acier pour
donner les coudéc: plus franches
vers l'expansion des acléries de sa
province.  Nermalement, ces usines
emploient 14,000 personnes, mais au-
jourd’hu! elles n’en peuvent garder
que 7,000. Tout de même, les impor-
tations canadiennes dos produits de
l'acier augmentent! M. Smith vou-
drait aussi que le rapport de la
Commission des pêcheries soit Gépo-
sé en Chambre et que le gouverne-
ment s'en occupe incontinent.
Quant aux recommandations du

rapport Duncan, le gouvernement en
a déjà accepté plusieurs et mérite
des félicitations; mais il en reste
plusieurs autres et M. Smith attire
l'attention du gouvernement sur ces
dernières. Les provinces maritimes
ne peuvent attendre indéfiniment.

i VOIX ISLANDAISE
M. J. T. Thorson, né au Canada de

parents islandais, libéral en politique
et député de Winnipeg (Centre-Sud),
attribue la belle prospérité canadien-
ne à ses magnifiques récoltes des an-
nées dernières, A ce propes il a rap-
pelé à la Chambre que l'agriculture
est encore à la base de noire pros-
périlé industrielle et qu'à ce titre elle
mérite le plus pur de notre atten-
on,
RESSOURCES NATURELLES

M. Thorson demande au gouverne-
ment de mettre les Prairies en pos-
session de leurs ressources naturel-
les. Il parle des progrès du nord du
Manitoba et félicite le gouvernement
de sa coopération avec le gouverne-
ment provincial du Manitoba dans
la région minière de Flin-Fion. A
ses yeux, le fédéral serait mieux d’'a-
bandonner sa pratique de taxer le
rendement brut d'une mine pour la
remplacer par celle qui a cours dans
le Québec et l'Ontario, où la taxe
Une frappe que les petits profits réa-
lfsés.

| On devrait aussi enregistrer tous
les documents relatifs aux. réclama-
tions minières et les taxes, directes
et indirectes devraient être substan-
ticllement réduites cette année, ajou-
tait M, Thorson.

CHURCHILL .
L’orateur s'est réjoul de ce qu'on

avait préféré Churchill à Nelson
comme terminus du chemin de fer
{de la baie d'Hudson. Dans VQuest,
plusteurs avalent pensé que cette en-
quête faitt par Palmer n'était qu’un
autre prétexte pour tout retarder.
On avait tort, heureusement. L'Ouest
à hâte à présent d'avoir pour lui
son port maritime. L'Ouest devrbit
encore être mieux représenté sur la
Commission des chemins de fer et le
gouvernement devrait songer à re-
lier par une voie ferrée le district à
l’est du lac Winnipez au chemin de
fer de la baie d'Hudson.

NOTRE “STATUS”
Le Canada, dit M. Thorson, n'a

encore complètement acquis l'égailté
de status qu'on dit, et en cela il est
d'accord avec la plupart des mem-
bres de l'opposition. La Grande Bre-
tagne nous sera toujours supérieure,
quoi que l'on fasse ou déclame, tant
que le parlement du Domifton ne
pourra pas adopter de mesures 16-

 

 

 

I'Alle-:

Te, "UE ,

ne pourra aimen-
er lui-même sa propre constitution.
—Alors pourquoi affirmer ie con-

tralre. dit M. Bennett, chef de l'op-
on?

plus propres à les faire ré#-| Le député de Winnipeg a avoué
qu'il y avait encore maintes diffi-
cultés à vaincre, pour atteindre cet

| idéal d'égalité de status, et à exprimé
le voeu qu'avec le temps on y arri-

verait. Notre ministre canadien À
Washington à soutenu le nom cana-

dien avec beaucoup de crédit pour
lui-même et pour le pays qu'il repré-
sente, et c'est pourquoi “j'approuve
la nomination d'autres ambassadeurs
à Paris et à Tokio.”
Le Canada s’est définitivement en-

gagé dans l'arène d'une politique

plus grande. Sa position géographi-
que l'exempte d'avoir sur pied une

armée. Il peut dire qu'il ne sera ja-
mails attaqué, au contraire, sa posi-
tion est excellente pour promouvoir
la paix universelle.

MONSIEUR BRADY
M. J.-C. Brady, irlandais catholique

et député conservateur de Skeena, C.
B., a trouvé que dans ses relations
extérieures le Canada s'engageait
dans une vole très dangereuse. À ses
yeux le premier ministre a tort de
reprocher aux rnembres de l'opposi-
tion qui voient dans la situation ca-
nadienne autre chose qu'un Paradis
Terrestre. L'opposition a sa place
bien marquée dans le mécanisme de

notre gouvernement. Le gouverne-
ment d'aujourd'hut ne donne pas au
Canada l'administration qu'un pays
jeune a le droit d'avoir. Un gouver-
nement d'un pays encore jeune doit
s'attendre à dépenser de très fortes
sommes pour enquêtes de toutes sor-
tes.
Le discours du Trône est muet sur

les besoins de l'ouest canadien. Pour-
tant notre transport, sur terre com-

me suf eau, devrait être amélioré.
Nous avons besoin de l'aide fédérale
pour nos routes. La Colombie-Bri-
tannique devrait recevoir un meilleur
traitemient du fédéral.

J. L. BROWN (Lisgar)
M. Brown, libéral-progressiste, trou-

ve que le ministre Dunning a montré
beaucoup de tourage en décidant que
Chui ‘’ deviendrait le terminus du
chemin de fer de la baie d'Hudson.
Nelson aurait offert bien moins de
difficultés politiques.
La commission des douanes a re-

commandé, dit M. Brown, de dimi-
nuer le nombre de ports d'entrée des
marchandises américaines en Cana-
da. Avant d'y donner suite le minis-
tre du Revenu National ferait bien

d'examiner attentivement cette re-
commandation. 11 faut que les mar-

chandises entrent au pays et en mê-

me temps il faut que la contrebande
disparaisse. Diminuer le nombre des
ports ne serait-il pas augmenter les

difficultés des importateurs?

M, Brown approuve toute initiati-

ve de nature à encourager les re-

cherches scientifiques. Par exemple,

si on ne trouve pas de remède À la

rouille, le Canada pourrait être me-

nacé de perdre son rang comme pre-

mier exportateur de blé de l'univers.

Des experts pourraient réussir à

guérir cette maladie de nos céréales.

S'il faut les payer cher, faisons-le.

S'il faut bouleverser certaines sec-

tions de la loi du Service Civil, n’hé-

sitons aucunement.
E. J. GOTT

M. Gott, conservateur (Essex sud),

a attiré l'attention du gouvernement

sur les problèmes des cultivateurs de

tabac du Canada. Son comté pro-

duirait 40 pour cent de la produc-

tion totale du pays, et les agricul-

teurs se plaignent des mauvaises con-

ditions du marché pour le tabac en

particulier. lis ont un tarif de fa-

veur de 49 pour cent sur le marché

anglais, et ils se plaignent de ne pas

recevoir les avantages de Cette pré-

férence.
Le remade serait de frapper de

droits plus élevés l'importation du

tabac en feuille des Etats-Unis. Pour

y arriver il y aurait trois moyens:

encourager davantage les entreprises

copoératives du tabac, réduction dans

les droits d'accise, et augmentation

dans l'impôt sur le tabac en feuilles

{mporté.
11 réste 5 millions de livres de tabac

de la récolte de 1927 à disposer en-

core. La compognie Imperial Tobac-

co absorbe la plus grande quantité
de la production domestique, et elle
fait elle-même ses prix que les pro-
ducteurs doivent subir. Pourtant c’ést
dans la cigarette qu’il se fait le plus
de contrebande au Canada.
M. Gott venait de terminer son dis-

à six heures.
WILLIAM BOCK

M. Bock, libéral, de Mapie-Creek,
qui a remplacé dans ce comté M.

Spence, démissionnaire, ministre des

chemins de fer à la législature de
l’Alberta, à fait son premier discours
en Chambre au début de la soirée
d'hier. Il a félicité le ministre Dun-
ning, dea chemins de fer, de la
promptitude qu’il a mise à prendre
une décision sur le choix du termi-
nus du chemin de fer de la Baie
d'Hudson. On a critiqué M. Dunning
pour avoir annoncé la bonne nou-
velie sans tarder, mais on l'aurait
critiqué plus vigoureusement encgre
s'il avait attendu l'ouverture des
Chambres pour donner la conclusion
de l'enquête de l'ingénieur Palmer.
M. Book s'est fait l'avocat des cul-

tivateurs de sa région, qui passent

par des épreuves bien lourdes, sou-
vent. Plusieurs fermes ont été aban-
données parce que le drainage était
impossible. Le gouvernement devrait
aussi faire étudier la rouille des cé-
réales, qui commet tant de ravages
dans les Prairies.

H. J. BARBER
M. Barber, conservateur. vient,

comme M. Brady, de la Colombie-Bri-
tannique. Il demande au gouverne-
ment d'adopter une loi pour l’exclu-
sion des jaunes. Cette uestion n’est

pas dans la politique de la province
de la Colombie ‘Tous les partis la
demandent à grands cris. cette mesu-
re. La “Gentleman’'s agreement” pas-
sée avec le Japon n'a pas donné de
résultat.@ Depuis 1923 plusieurs ja-
ponais ont été admis au pays. dont
plusieurs femmes. Les Japonais ont
dit que puisque l'entente en était Une
entre “Messieurs”, elle n’affectait au-
cunement les femmes.
Au commencement de 1927 il y

avait 47,000 asiatiques dans la Colom-
bie-Britanique, ce qui est un jaune
pour onze blancs. Cette ruce se mul-
tiplie deux fois plus vite que. gp
blancs. En trois ans la population
Écolière jaune an augmenté de 74 pour 
cours quand la Chambre s'est jauornée !

cent, quand cette augmentation avait
été de $0 pour cent Thez les blancs.
On objecte que l'exclusion des asia-

tiques du Canada porteraltces races ;
& nous supprimer leur ecommerce.
Cependant les Etats-Unis, l'Austra-
lie et le Nouvelle-Zélande ens prati-
qué cette exclusion, et leür commence
avec l'Asie, au lieu de diminuer, a
augmenté.

J., A. BRADETTE
M. Bradette, libéral du Nouvel-

Ontario, a trouvé que l'attitude du ;
gouvernement, en attendant les évé-
nements à propos de la canalisation
du St-Laurent, était la seule logique
dans les circonstances. Cependant Ia
canalisation de l'Ottawa jusqu'à la
baie Georgienne est un projet autre-
ment meilleur que j'autre, ne serait-
ce que pour cette raison qu'il donne-
rait au Canada une vole navigable
exclusivement canadienne.

Il nous faut des Immigrants, dit M.
Bradette. Mais n’allona pas trop vite,
et ne nous exposons pas À avoir des
immigrants que le pays ne peut faire
siens. Les gouvernements fédéral et
provinciaux devraient se donner la
main pour rendre la vie des cultiva-
teurs attrayante afin que les fila des
cultivateurs demeurent toujours sur
des terres. M. Bradette voudrait plus
d'argent en faveur des fermes expé-
rimentales, et voudrait que les terres
des chemins de fer puissent être
taxées par les municipalités. Le Na-
tional pale des taxes municipales sur
certaines de ses propriétés, et sur
d'autres, aucunes.
M. Bradette a terminé son discours

à 9 h. 20 minutes, et M. Frederick J.
Sanderson, libérai de Perth Sud, a
ajourné le débat sur l'adresse jusqu'à
lundi après-midi, à trois heures.
crf

IMPORTANTE ASSEMBLEE
rerre rss

SAINT-HYACINTHE, 3. La
succursale locale de l’Union Saint-
Joseph de Saint-Hyacinthe, vient
d'avoir une importante assemblée,
sous la présidence de M. L.-G. Sau-
rette, son premier vice-président. Le
président général de la soctété, le
notaire Horace Saint-Germain, était
présent, de même que M. le chanoine
P.-N. Desmarais, curé de la cathé-
drale de Saint-Hyacinthe, aumônier
de la Société; M. René Daigault,
secrétaire-trésorier; M. le profes
seur J.-N. Paquin, directeur. Tous
adressèrent la parole notamment le
président général, qui fit une revue
des activités de la société pendant ces
dernières années. Au cours de i'as-
semblée, on procéda à quelques chan-
gements dans le comité de régie: MM.
Mandus Bienvenu et Odilon Roche-
fort furent réélus comme directeurs.
MM. mand Mongeau et Omer Du-
clos élus, remplaçant MM. Joseph
Campbell! et P.-A. Delorme, sortant
de charge.

——————

LA CONFERENCE...
(Suite de la 1ère.)

ne petite armée de la police ,au sé-
minaire Consiliador à Mexico, Le
sentiment s’accentua encore. La
nouvelle de l'arrestation d'un pré-
tre et de six laïques en la même
ville, sous accusation d’avoir pris
part à une messe, eut un sembla-
ble effet.

PASSE D’ARMES...
(Suite de la Jère.)
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ter à la Colonisation des terres. parce
que nos industries regorgent d'ou-
vriers, et qu’un grand nombre de ces
derniers ne peuvent se trouver d'ou-
vrage nulle part.
Te sénateur MacLennan a avoué

qu'on avait prêté trop d'attention à
la question de l'immigration. Si les
gens d'ici sont & j'aise, ils nous feront
à l'étranger une publicité irrésistible,
Quant aux représentants du Canada
à l'étranger le sénateur s'est deman-
dé si le gouvernement ferait des no-
minations politiques ou suivant les
mérites des candidats, si ses repré-
sentants seraient pris parmi les ri-
ches ou si on conflerait ce soin de
nous représenter à des personnes
voulant se créer une belle carrière.
Le sénateur Foster a ajourné le

débat qui reprendra mardi après-
midi le 7 février prochain.
arr

RECEPTION DE 200
MEMBRES HIER A

LINSTITUT C.F.
L'INSTITUT CANADIEN - FRAN. |SAIS COMPTE ACTUELLEMENT|MEMBRES — DISTRIBUTIONDE PRIX POUR CONCOURS DE
SOIRCEE.PRÉSIIENS DAUER|_ T .
CE MORISSET. MAUR
——

C'était grande fête hier soir à l'ins- :titut Canadien-Français à l'occasion |
de la réception officielle de 200 non- |
veaux membres environ et de la dis-
tribution des prix aux gagnants de |
concours de bridge et de billard.
Dans son discours présidentiel, M.

Maurice Morisset a félicité tous les

  
 

 

que pour fêter le 75e anniversaire de i
sa fondation, l'Institut donnera une |
grande réception au Château Laurier
le soir du 11 février prochain,
En comptant les 200 nouveaux

membres qui ont été admis récem- |
ment, l'Institut compte actuellement|
800 membres. Il est en excellente pos-
ture financière, n'ayant aucune dette
ou responsabilité financière.
Quatre membres À vie ont été ajou-

tés aux listes actuelles: l'hon, Er-
nest Lapointe, ministre de la Justi-
ce; J'hon. juge Thibaudeau-Rinfret,
M. Gustave Gosselin et M. Henri
Dagenais.

A MGR FORBES ;
Le secrétaire, A. O. Rocque, a an- |

inoncé hier soir que le président avait |
envoyé récemment au nom de l'Insti- |

| tut un télégramme de félicitations â |
8, G. Mgr 7. Forbes, nommé arche- :
vêque d'Ottawa. le télégramme est |
conçu dans les termes suivants:
(A 8, G. Mgr G. Forhes,

archevêque d'Ottawa.
L'Institut Canadien-Français d'Ot-:

tawa, la pliux vieille institution ca-
nadienne-française d'Ontarin et ses;
huit cents membres, se font un
agréable devoir de vous féliciter 4
l'occasion du choix judicieux que!
Rome vient de faire. !

Maurice Morisset,
Président de l'Institut C.-F. |

M. Morisset a remercié tous les of- .
ficiers de l'administrativn, tous les
membres, le journal le “Droit”, les
équipes de bridge et de btilard. Il a
également présenté ses meilleurs
voeux à M. Alphé Pothier, récem-:
ment nommé gérant de la Cainse
A'Epargne du ministère den Postes, à

 

 

NOUVEAUX venus et a rappelé à tous!

John Raper Piano Co.
LIMITED

177-179, RUE SPARKS
 

PIANOS

MASON & RISCH
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MM. D. T. Robichaud, L. J. Chagnon
et René de ’a Durantaye, afficiers
de l'Association technologique de lan -
gue francaise d'Ottawa.

LE BRIDGE
M. Georges Beauregard, fils, orga-

nisateur des concours de bridge, a
annoncé le nom des g ants du
concours. Les “Invincibles”, ptlotés
par M. Eugène Robitaille ont rem-
porté la me du dernier concours.
Ils ont obtenu 398 points, soit un
avantage de 66 points sur leurs ad-
versaires, “Les Batailles”, pilotés par
M. L. H. Major. Les arbitres étaient
MM. H. Beaulieu, Henri Dessaint et
Georges Beauregard.
Le nom des “Invincibles” a été ins-

crit sur un écusson d'argent sur le-
quel sont gravés comme sur un ta-
bleau d'honneur ies noms des vain-
queurs de chacun des concours de
bridge.
Les prix individuels pour ce con-

cours ont été les suivants:
“Invincibles”—1. Edmond Côté, 38

points; 2. Georges Beauregard, 34;
3 Eugène Goderre, 33; 4. Eugène
Robitaille et Ernest Lapierre, 32.
“Les Batailleurs”—1. Auguste ¥or-

tin, 34; 2. Willie Landreville, 32; 3.
le Dr A. Drouin, 31; 4. Hervé Prat-
te; 5. Henri Dessaint, 29.
Pour les prix de bridge une som-

me de $75.00 en prix a été distribuée
et une égale somme pour les prix du
concours de billard, dont voici les
détails,

CONCOURS DE BILLARD
“Les Hussards” sont les champions

du concours de billard. Sous la di-
rection de M. Arthur Lemay, ils ont
remporté la victoire par 338 points
sur leurs adversaires ‘les Monta-
mnards”, pilotés par J. A. Guimond.
Dix-neuf prix ont été donnés aux
vainqueurs Individuels de ce con-
cours. Les membres de l'équipe tri-
omphante de sont distribués une
bourse de £:*8.00, Les arbitres du
concours étaient MM. S. Genest et
J. Castonguay et l'organisateur, M.
J. L, Guéguen.
Ia maison Grothé, de Montréal,

ipar l'entreprise de son agent local,
M. Horace Trudel, a fourni les ex-
cellents cigares que les membres ont
fumé hier soir.
Les prix individuels du concours

de billard ont été distribués comme
suit: :
Groupe A—ler , 1x, J. Genest;

prix, A. Guimond.
Groupe B—ler prix, J. E. Marion;

2e prix, E. 1. Chevrier.
Groupe C—ier prix, E. Côté:

prix, |. E. Moffet.
Groupe D—ler

2e prix, M. Ollivier.
Groupe E—Jler prix, M. Normand:

2e prix, A. Ste-Marie.
Groupe F—ier rix, A. Côté;

prix, I. Jolicoeur.
Groupe G—ler prix, J. A. Boyer;

2e prix, J. W. Garneat.

ze

2e

le

Groups H—Iler prix, O. Lafleur;
2e prix, R, Potvin.
Groupe !—ler prix, J. B. Marion;

2¢ prix, I. Tetelli« -.
Prix de consolation. A. F. Rocque.

PROGRAMME MUSICAL
Pour agrémenter la soirée, un

joyeux programme musical a été
rendu sous la direction de M. Mivilie
Belleau. M. Gustave Gosselin a chan-
té la Chanson des Husxards, et M.

prix, P. Désilels; |
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tagnards, de composition inédite. Les
membres ont répondu en choeur. M.
Charles Paré touchait l'orgue.
Les organisateurs des concours unt

requ de chaleureux remerciements.
de la part du président, Un autre.
concours de billard s'ouvrira le 30-
février prochain.

LES INVITATIONS
Parmi les principaux invité: qui

Ont signifié leur intention d'assister
à la réception annuelle de l'Institut
qui se tiendra au Château Laurier,’
le 11 février prochain, on remarque
les noms suivants: I'hon. Ernest 1a.’
pointe, I'hon. P, J. Veniot, le recteur
de l'Université d'Ottawa, le supé-
rieur de la maison d'Ottawa des -
minicains, le supérieur de la Con-
grégation des RR. PP. du Saint-Ks-
prit, l'hon. juge Thibaudeau-Rinfrat,
Son Honneur le maire Arthur ERis

St-IsidoredePrescott

qu

S février 1928
EXAMENS DE JANVIER 193

Ze cours: Roland Léger, Alban
G, ithser.

ler cours senior: Théodora Villc-
maire et Gédéon Mainvilte.

Classe I3: Raoul Leduc et Théodo-
re Villemaire,

Classe A: Albertine Bourgon
M. J. Mainville.
Ces élèves sont sous la diretivn

de Mlls B. Danis. :
snrsetae -

Une chauferette électrique dans
les quartiers des électriciens aux
remises de la rue Albert, de la Cie
Ottawa Electric Railway a mis le
feu a 2 heures 45 ce matin mais &
causé peu de dommages. Les élec-
triclens étaient allés réparer des
fils eur la ligne de Britannia et &
leur retour trouvérent leurs guar
tiers en feu. Le feu a été éteint
au moyen d'extincteus chimiques.
2e ant. 2", r———————

et

 

{ Mettez de 1a Orème
dans Votre Nez et

Arrêtez le Catarrhe
Comment dégager les narines obs-

trubes et mettre fin aux
rhumes de cerveau.
 

| Vous êtes bien portant quelques
instants après. Votre catarrhe ou
rhume de verveau disparaît. Ves-ne-
rines ebstruées .sc dégagent.

lbèrent et vous pouvez respirer li-

breinent. l’lus de maux de tête, plus
de décharge de inucure ou de sôche-
resse; plus de respiration difficile la
nuit

Dites à votre pharmacien que vous
désirez une petite‘ bouteille de Bau-
me de Crème d'Ely. Appliquez un
peu de cette crème adoriférante, an-
tiseptiqiie dans vos narines, lalssez-
la pénétrer duns les voies respira-
toires de votre tête; elle ndouctra la
membrane nuqueuse enflés et in-
flammée, et le soulagement se pré-
sentera tout de suite.

Voilà justement ve ion. ont hemoin
les patients des rhumes ou dn catar-
rhe. Ne restez pas enchifrené ct nm! - 

René _féguin, la chanson des Mon- sérahle

 

DERNIER

Ecoulement de Fourrure
TOUT NOTRE ABSORTIMENT, ricn n'est réservé, pour écoufer

à des prix qui rendent l'achat des FOURRURES un véritable pla-
cement, Tous les vêtements sont confectionnés dans nos atcliers, de
peaux de tout premier choix et sont absolument garantis,

 

Un acompte retiendra tout achat
jusqu’au besoin.
 

 

Régulier jusqu'à $425. Spécial.

Manteaux de Seal Hudson
l‘aits de Rat Musqué façon Seal du printemps, de l'effet

de l'Ontario, qualité de choix, garnis de Kolinsky, Putols et
Écureulls et aussi garnis en parell.*. . … $259.50
 

Manteaux de

Mouton de Perse
Faits de peaux entières,

lustrées, à ondulation moyen-
ne, Rarnis de Kolinsky ou de
Martre, exquises doublures
de sole. Régulier jusqu'à

$450.00. Spécial à

$265

Manteaux

de Seal Chapal
Faits de peuux de Heal

Chapal garanties, garnis de
“fourrures opposition de pu-
tois naturel, écureut! ou Mar-
tre d'Alaska. Réguller jusqu'à
$250.00. Spécial

 $139  
 

 

Spécial.

Manteaux de Rat Musqué Naturel
du Canada

Ces chics manteaux sont garnis de renard et en parell et
sont faits de Rat Musqué canadien et ont de jollea doublurer
Je soie. Réguller Jusqu'à $325.00.  $167.50
 

 

| Manteaux Nouveautés

De veau et caracul, garnis
de renard rt caracul,

Moitié Prix RENARD
En toutes les nouvelles

teintes. Régulier $30 A $110.

20% de rabais   
 

J. E. SIMON
FOURRURES

182, rue Queen -

 

DKTAII,

Ottana

i.
Les ;

voies respiratoires de votre tête se

 

J
R
a
a
n

re
a
r
,



’

24

  

_ LE DROITOTTAWA VENDREDI 3 FEVRIER 1928 __
rtmrsorArar ap

  
 
 

| Fats. Ottawa |
L'assemblée + urnu lle do 4 \s.0-

cation des un ien, coOlsbattauts du
sud-Alricain auva fou 1e 11 févri-

ry

LESCONCERTS

| Mona - Bates - Isabelle Burnada |
— + <<

veux artistes cunadicunes dans un joli programme hier soir au Château
Laurier.

 

er pro huin, A +1 ocza-ion, on.

ixera la date du oo he banquet TTPave SR Le froid n'a bas empêché la salle (ne. ct les ultra-modernes. Mademoi-
! ; . lc tel du Cuâieau Laurer de sc {selle Bates à aussi joué avec Leau-

Lie département du neendies reaphir, presque, d’un auditoire d’é- coup de sentirnent et de concentra-
Pelt GEL : : ‘ lie lite, hier soir, pour entendre deux [tion le Prélude en ré bémol de Cho-

d'iasfvicw ua Gil Un> COURSE & arUstes canadiennes: Mademoiselle {pin et le 17ème rapsodie de Liszt,
l'angle des rue: Mantah et Ethel ‘Mona ates, pianiste et Madernoisel- [toujours si populaire en cuncert.
hier soir vers 7 heures 30. [es
pompiers, en arr.vunt gur les lieux, !
constaterent qu'il C'avirsait d’une
fausse alarimç

.

Les pompier
fausse alurme vonuée de
Dalhousie et Church, 8
ZY vendredi soir

. }

ont ropanidn a ung

«

l'angle
H hurez

i

inconnue
; >.

Un incendie d'orivins

seat déclaré dans une chambre à
la résidence de C0 fryvine, 35 rux
Rochester, a 6 heures 1S hier soir. !
Le fou a été éteint qu moyen do
chandières d'eu: Monnaqposer
de dommages i

. -

M. Harold fer, CL TL LT
quête nu juge Mullican le 13 jé-

virer pour obtenir Ju tization d'un
terme pour l'andit'on des proc 'da-
res d'expropriation prices pr ta
commission du divtriet téd rat con
tre Ju Cle fuse 10 otet 10s gy
cessions CON Mitehell et DJ
McDougall.

Les propriétaires o:ùt rvolusé une
offre de nn peu plus d'un million
feite par la Cormmtuission et il s'u-
Bit de déterminer une évaluotion
équitable et gutisfal nts pour L
deux partis,

3

- - -

Ling écoles :éparies 6:
de la ville d'Ottawa
leurs portes lundi prochain pour
porniettre aux instituteurs et in:-
Ulutrices d'assister à la réunion
annuelle des \Instituteurs d'Oits-
wa le “Droit” a publié It vemna:-

ne dernière le programme dét-ilt5

pubioques
ler rot

de cette réunion.
—ee

M. GERALD SIMS DE puso

L’ex-échevin Gerald Sims, grand
chef du Benevolent and Protective
order of Elks, du Canada et de
Terreneuve, vient de torminer une|
tournée offitielle dans la province |
de Québec où il a visité les diffé- |
rentes loges Klks, 1] repartira à Ja |
lin de la semaine pour visiter tou-
tes les loges de la province d'On- |
tario et d'une partie du Manitoba, |
M, Sims ne sera probublement pas
de retour avant un mois,

marrer
P
r

gti=
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LES RESOLUTIONS |
AU FEUILLETC.. |

Nema EE

Les quatre - résolutions  suiventes |
ont été inscriles hier au feuilleton de
la Chambre des Comunes:

Le Mimnistre des Finanses: — Que
le ministre des finances reçoive l’au- |
torisation de payer à la commission :
nationale des champs de bataille, à
partir du premier jour d'avril 1928
et pour unep ériode qui n'excédera
pas dix aus, la somme de $75,000 par
année pour être dépensés > par la
Commision pour les fins et d'aprè:
les stipulations de la loi concernant
les champs de bataille de Québec.
Le Ministre des Finances:—Que le

Gouverneur en son Conseil reçoive
l'autorisation de se procurer, par voie
d'emprunt. et d'après les stipulations
de la loi du revenu consolidé et de
l'audition, telles ou telles sommes
d'argent qui pourront être requises,
mais ne devant pas dépasser $500,-
000.000 de dollars, pour payer ou ra-
cheter la totalité ou une partie quel-
conque des emprunts ou débentures
du Canada, et pour racheter et re-
tirer de la circulation des obligations
non échues du Canada: le principal
ri l'intérêt à être imputés au Fonds
du Revenu Consolidé et à être paya-
bles à ce même fonds.
Le Ministre des Finances:—Que la

loi des billets du Dominion soit mo-
difiée pour stipuler que le gouverneur
tll son conse.l peut établir des suc-
cursales du ministère des finances
pour le rachat des billets du Domi-
nion (en plus des succursales déjà
existantes: eu telle où telles locall-
tés du Canaan que le Gouverneur
en son consell sur recommandation
du Burcau du Trésor pourra autori-
ser.

Le Ministre des ¥inanees:—Qu'il
est expédient de modifier ct reviser
In loi de l'inspection de la lumière
électrique pour l'adapter aux condi-
tions existentes de l'électricité sous
les rapports de l'unité commerciale
de la fournitude de l'énergie élec-

|

|

 

  

[man Smith: commerce: docteur S.

-Jean-Baptiste. Né ‘à Ottawa, il y de-

“Hurdy-Gurdy Man”, pièce humoris-
tique et descript.ve de Goosens, a

Isabelle lurnadu (née Boyer de
à Glirodus). fu soirée à eu leu sous
‘a auspices du Women's Canadian beaucoup amusé l'auditoire, La jeu-
Cia d'Ullawa. leurs Excellences [ne artiste a été chaudement applau-
word et lady Willtogdon lui avaient (die ct a dû jouer en rappel. Elle a

reçu plusieurs bouquets de fleurs.

MADEMOISELLE BURNADA
Mudemnuiselle _3Jurnada uui obtint

en 1926 le diplôme des ‘Maîtres Pru-.
fessionnels du chant Francais” à Pa-

accordé leur distingué patronage et
rehaussaient l'auditois> de leur pré-
nee, Gn A aussl remarqué aux pla-
cs ahonneur, Phonorable Kudoiphe
setsleux,  p.ésident de la Chambre
tes Communes et Madame Lemieux,
dust que l'hva. juge ‘Khibaudeau- jvis, s'est aussi révélée artiste clas-
aie, Gr da Cour BSupréme, Mada- sigue, dans un programme également
ue et Muacecmois Le Whibaudegu- partagé entre le classique et le plur

moderne. Ce était et
peut-être

programme
un peut sévère.

Sa voix, qui tient plutôt du

Lite,

locaetioire,  Ltèés  appréciutour, a
Lt un recueil] chaleureux aux deux  

  

  

   

Lien Celles-cl se sont itequittées j contralto gue du mezzo soprano est
+ leurs theless respectives, tds bien posés et très homogène. Elle
Concho Che nt, € uvee € urt. est d'un timbre généreux, fort ex-
four plo mis tls easslgues, | pressif, sympathique et très souple.

T'out-fois, servie par un mellleur
contrd.e de la respiration, elle s'af-
frunchira d'un chevrottement qui lui

‘fuit perdre de son ampleur dans les

dant très varices et sans
Chsniease ob plantste se

{le hauteur Ge lu sie
mai-

étcuent ce
ddl.

CH,
rahi nt justice

 

HUN

5 ont Mnterprété =. ,Hotes  supéricures.  Ml'e DBurnada
Moca muoisetie Mans Bates à gesné! possède surtout un tempérament

sin anton eo dia sun Apparition. | profondément dramatique qui Jui
sfinple permet de rendre avee beaucoup de

sincérité les oeuvres des titans de la
affoctation,
s.N3 prétention, ole

Puttine, ni
u lu piores et

»H

 

  

 

   
 

ses révsée Part st remarquable musique, comme Peethoven par
dont nous à.1gtis OUT di. C'est une ‘exemple, dont elle à donné avec pré-
“artiste © ‘que, Son programme | cision de sentiments la trilogie: Dieu
TPhilce ct vant irprtation impeccable |loné par la nature; Puissance et
qu'eils chnn conné l'ont prouvé, Elle Providence de Dicu: et Pénitence.
x joué sves une carté ét'neellante, ’Mun Cueur s’ouvre à tu voix”, ex-
no ere “Voveats et Firgue en ré ‘trait de Samson et Dallilah. de st-
minceur de Bach, transer:te pour pia- ; Saëns a uussi été rendu avec (ntelli-   

 

    

as par thus Hon jeu est sobre genee. Dans Al l’ano Moruno de Ma-
tsins nointérisme, fille possède une janel de Falla et El Vito de Joaqu‘n
tconique râre, qui lut permet, avec Nin, Mademoiselle Durnada a révalé
ur ert lucontetehle de tirer dé sn Une sotiplesse vocale et une sûreté
Innturnient tue ie profit qu'il lui of- ie technique encore insoupcounées
fre, als qu'il ne cède pux toujours jusqu'à cet endroit du programme.

  à qui n'en ronnaît pas les Elle en était à son deuxième groupe,

Lx tache ct haïdlement ba- [ plus téger que le premier, et où elle

Cast le doint qui tombé; la [nous à paru être e plus à son aise.
qui appttiez Pavani-bros qui M. Emmanuel Bay l’a accompagnée

volonti
secrets.
ined,
tin

“

   

     

  

afferauit et enfin tout le bras oi le tau plano,
corps qui contnandent a pie no, II est évident que Mademoiselle

C'est de Jn haute science Elle fait Burnaca possède des moyens remar-
un sobre usage de la pédale et amt- |quables, qui peuvent lui assurer une
NC OS OS NULNCES avee art, Nous avons britante carrière. Elle sait chanter
bien goûté deux pièces de Gluck: let avec le temps et le travail, elle
“Gavotte” ot UC rice sur les airs de jajoutera à sa belle voix, une diction
ballet d'Alecst”. Mademoiselle Ba- plus nette, qui ajoutera beaucoup à
tes y a rpporté un jeu si limpide qu’il [son interprétation. Car nous n'avons

 

nous 4 svMblé que chaque note de- | malheureusement pas bien compris
vena une fine goûteldtte d'eau, jail- jles paroles des pièces qu’elle a don-
‘issant d'une fontaine joyeuse. Elle (nées. en français et en anglais. Nous
comprend Gluek dont les galantes {l'avons sincèrement applaudie hier
mélodies sont si fraiches ct si repo- {soir, et l'auditoire lui a demandé plu-
santes parmi les tempêtes sono- [sieurs rappels. Elle a aussi recu plu-
resque nous déchatnent les moder- sieurs riches bouquets,
 

I. BCKENLEY
FLU PRESIDENT! Seite Sac

A In réunion annuelle convo-, hier après-midi à l'église St-Jean-
que pour fins d'orgunisations hier ! Baptiste à l’occasion. de la réception
soir, M. Jobn McKenley à été una- de 28 nouveaux membres de l’asso-

timement élu président du con- ciation du Sacré-Coeur. Cette asso
svil de l'Ottawa Collegiate Institu- | lation est composée des élèves de
te, pour l’année 1928. M, McKin- ; l'académie St-Jean-Baptiste et comp-
ley a été membre de ce conseil de- jte maintenant environ 50 membres.
puis la date de sa fondation et L'une de ses principales dévotions
fut élu président ‘une première ; €8t l'assistance à la sainte messe le
fois en 1926 en remplacement de |Bamedi, assistance qui est ordinaire-
M. A. Dion. Avant son élévation à Ment très nombreuse.
la présidence il avait été vice-pré- Les nouveaux membres qui ont été
sident. réçus dans l'association hier sont:

M. R. A. Sproule a été élu vice- ~1arcel Gay, René Trudél, Jean-Ro-
président et tous les autres mem-,|bert Chénier, Louis Bilodeau, Ar-
bres du conseil furent élus par ac- mand Benoit, Roméo Germain, Hen-
clamation, Les divers comités pour |'i Schryburt, Raymond Boyle, Emi-
l'année 1928 sont composés comme ;** Rouleau, Réginald Lamarre, Maa-
suit: Finance, A, E. Corrigan, John |tice Chapman, Gérald Martin, Jean
Bingham, Jean Genest, decteur S. Lesault, Georges Couillard, Jean-
J. McLean et J. A. Watson; cons- |l-0uis Pelletier, Georges Ouellette,
truction, R. A. Sproule, P. E. Mar- [ionel Albert, Laurent-Paul St-Ge-
chand, Georges Patrick ct J. J.|lais Wilfrid Jean-Louie, Germain
Slattery; impression et- publicité: |Chénier, Roméo Ross, Hervé Couil-
Jean Genest, F. Muhlig, J. C, O'- [lard et Lorrain Grégoire.
Connor, A. E. Provost et E. Nor- Le sermon de circonstance à été

Prononcé par le R. P. Tague, O. P.,
J. McLean. A. E. Corrigan, J. F, jChaplain de l'association du Sacré.
H, Laperrière, J, C. O'Connor et Coeur. Il a parlé de l'abandon de Fé-
E, Norman Smith; direction des, SUS dans la passion et au Saint-Sa-
écoles: docteur S. J. MeLçan, A. K, ,ërement et félicita chaleureusement
Corrigan, Jean Genest, Jnmes les #élèves qui assistent en aussi
Raitt et R. A. Sproule, grand nombre à la messe du samedi.—— Le mérite est d’autant plus grand,

FEU REME TRUDEL dit-il. que c'est grand jour, de congé.Des cantiques sacrées furent exécu-

tfrie

tfs par la chorale des élèves et Eu.géne Quesnel chanta un cantique
a ouvertu

Hous sommes au regret d'annon- re en solo.
cer la mort de M. René Trudel, dé-
cédé jeudi à l'âge de 31 ans aprés

————

AU MARCHE LOCAL
une maladie de quelques semaines.|
Le défunt était paroissien de St-‘

go

is
28 nouveaux membres

admis hier dans la
Société du Sacré-Coeur

_————

 

 
Te marché lotal s'était 16 èr‘amélioré de bonne heure ce matinLa!Zvos des offres consistait en viandes:Île lard léger s'est vendu presquepartout de 12 sous ot demi & 13 sous1a livre: 1} Y en avait beaucoup. Les

les principaux

meura toute sa vie.

Tl laisse pour pleurer sa perte ou-
tre sa mère, Mmo W. M. Trudel,,
chemin Montréal, deux frères, MM.
V. G. Trudel. 543 rue Wellington et Vouchers locaux étalen
William Trudel, chemin Montréal, | &éheteurs,
Le Droit prie la famille en deuil! Il ¥avait quelques couples de pou-

d'accepter l'expression de sa profon- jles à $250 et $3.00.
de sympathie.

s Oeufs sc vendaient aux envi-
 trique. des unités de mesure d'éner-&+

Ble électrique. des étalons d'inspee-
tion, de In vérification des compteurs,
et autres sujets corrélatifs, et pour
pourvoir à la nomination d'un di-
vecteur rt de tels nrsistants que l'on
jugera requis.

———es

 

 

—— --———

Etablissement

RUSSELL SHALE
en dissolution

Un million de briques de choix,
4 millions de briques rouges,
bois de charpente, bois à clin
et bois à parquets, fer canne-
lé, moteur à gazoline et tous
genres de machineries. S'a-
dresser sur les lleux, a Nassell,
Ont. ou Appelez W. Zager-
man, 538, rue Wellington, Ot-

rons de 50 sons la douzaine pour fes
extras fus.
A huit Havres et demic ce matin il
ny uvait que trois charges do foin
sur la rue York et il n'y avait pas en-
lcore d'avoine d'arrivée. Le prix du
foip variait de $10.00 à $11.00 la ton-
ne selen Ja tant
Te marché des légumes était nul.esroc

| e

Bridge - Euchre - 500
Organisé par les

Dames Auxiliatrices du P.-S.
(Section St-Francois)

LUNDI, LE 6 FEVRIER

Salte Paroissiale Saint-François

d'Assise (rue Melrose)
BILLETS 59-25 sous

 

Ruszell, Lun. 29 Fév.

SERGE

Rachmaninoff
PIANISTE

coMPOSITEUR

|

amtmen

 

+

hh peut retenir les billets dès
nardi prochain en appelant à R.
5, et Dress Circle: $3.00; Orches-
1580. V'rix: Joges, Orchestres À à
tre T à Y, Balcon F à L: $2.50; 

tawa, Sher. 5204.

 

Balcon, M a R: $200:  TFramily
Circle, $1.50. Taxe en plus Apportez vos cartes.  

 

  

(ORDINATION ET PREMIERES MESSES
DE MM. LES ABBES P. ET J. DESJARDINS

omaae <

Deux frères, fils de M. ot
Mme Eugène Desjardins.
de Luskvill:, ont reçu
l'onction sacerdotale des
mains de S. G. Mgr Prud-|
homme. Premieres
messes. — Diner intime à
l’Institut Jeanne d'Arc.

—— —--

LES ASSISTANTS
pm

le ? février, jour d> la Purification

de lu T. Sainte Vierge, eut lieu dans
in Basilique d'Ottawa, la cérémone

imposante et toujours belle de l’ordi-

nation. Deux frères, MM. Paul «t
Jean Desjardins, fils de M. et Mme

Kugdne Desjardins, de Luskville, fu-

rent élèvés à la prêtrise par sa Gran-

deur Mgr Prud'homme, évêque de
Prince-Albert. 11 y cut easuite diner

intime à FFnstitut Jeunne d'A-c au-
quel prirent part de nombreux pi-

rents et amis.

Le lendenain matin, les nouveaux

prêtres dirent leur première basse
messe dars la chapelle de lu Muison-

Mère des Soeurs irises de la Croix,
le spectacle fut très touchant, Après
l’Evartæile, M. l'abbé J. J. Desjardins,

curé de Vanklcek-Hill, prononça une
allseution fort appréciée sur les gran-
duurs du Sacerdoce Catholique et prs-

senta ses voeux aux nouveaux lévites

ses petits cousins.

Les prêtres ussistants étairnt: M.
l'abbé Zénon Alarie, curé de St-Jean
Berchmans, de Montréal, et le Rév.

Decelles ct Tessier.
M. l'abbé It. Martin, agissait com-

me maître des cérémonies.
Voici les noms de ceux qui furent

présents soit à l'ordination’ou au di-

ner: Mgr Campeau, Mgr J. Charbon-

neuu, Mgr Lebeau, les chanoines La-
pointe et ‘Archambault, MM. les vi-

caires de la Cathédrale, MM. les ab-
hés J. J. Desjardins, de Vankleck-

Hill, 1.educ, de Clarence, Limoges, St-
Joseph d'Orléans, Alarie, de St-Jean-
Daptiste de Montréal, EFdmour Hébert,
Supérieur dg sSte-Tlhérèse, Godin,

procureur du même siminaire, J. O.

Labelle, curé de Luskville, les Révé-
rends Pères Leduc, Roy, O.P., Mar-
chand, Cornellier, Rousseau, Latour,
O.M.I., les Fères Bertrand et Lamar-
che, O.P, MM. les abbés I, Clément
et Rollin, M. I'abbé T,ucien Beaudoin,
d'Ottawa. MM, et Mmes Eugène Des-

jardins, Jérémie Desjardins, Mlle B.

H. Desjardins, Edouard, Dominique,

Philippe, Hené, Taérèse Desjardins,

Mmes Amable Desjardins et Joseph

Drouin, M. Liguori l.acombe, député

de Deux-Montagnes au fédéral, Sr St-
l.ouis de Consague, Sr Marie Gérard,
Sr Jean du Cenacle, M. et Mme PP. J.
Chartrand, d’Aylmer. Mlles Guertin,
d'Ottawu, I. ct R. A. Tortie, @Aylmer. 4
Mile Annette Parent, de Thurso, Fré-
re Marie Edouard,.de Montréal; M.

et Mme Wilfrid Gascon, de Montréal,
M. et Mme Julien Papineau, de Mont-

réal, M. et Mme Tucien Desjardins,

de Montréal, M. et Mme Camille Wil-

son, de S. Jérôme, Miles Irène, ct
Germaine Drouin, de S. Jérôme, Mlle
Lucienne Desjardins, de Hull, Mlle

Alice l.abelle, d'Ottawa, Mme Jos:ph

Desjardins, de Vankleek Hill, M. ct

Mme Alexandre Desjardins, d'Aylmer,
le docteur et Mme Arthur Desjardins
de Gracefield. Jean Paul Desjardins,
du collège d'Ironside,. Mlle Adrienne
Létourneau, de Montréal, M. et Mme
Adonai Thérien, de T.uskville, M. et
Mme J.. B. Alary de Luskville; M.
Willie Lapointe, de I.uskville; M. et
Mme A. Kimpton, de Sainte-Thérèse:

M, et Mme J. Pharand, de Hull: Mme
J. B. Lafleur, de Hull; Mle MN. Dé-
lorme. de Hull; Mlle Francoise Kimp-
ton, de Sainte-Thérèse; Mile Alice
Lafleur, de Hull; Mhe Dupuis, de
Hull; Mlel Irma Lafleur, de Hull;

Mlle Irène Kimpton, de Rvsemère;
Mme Pamase Desjardins, de Sainte-

Rose de Lima; M. Donat Lafleur, de
Hull; Mile Desbiens, de luskville;

M. et Mme Robert Brady, de l.usk-

ville; Mme Osley, d'Ottawa; Mile Ani-

ta Desjardins, dc Sainte-Rose de

Lima. .

MESSES DIEMATIN
M. l'abbé Jean Desjardins dira la

messe dans l’église de Luskville à 8

heures dimanche matin.
M. l'abbé Paul Desjardins chantera

la messe solennelle de dix heures dans
la même église.

M. l’abbé J. J. Desjardins, de Vank-
leek Hill, prononcera le sermon de

circonstance.
—

AUX MEMBRES DE LA
S.-VINCENT-DE-PAUL
D'OTTAWA ET DE HULL

7e=

A la Maison du Sacré-Cour. rue

Lévis, HuH, le 11 février prochain, à
7.30 p.m., aura licu l'ouverture d'une

retraite fermée pour les-membres des
conférences St-Vincent de Paul, qui
se terminera mardi soir le 14 février.

N'est-ce pus que c'est une bonne
occasion de se rencontrer pour mieux
connaître? Espérant, que nous serons

ttès nombreux, veuillez me croire,
votre très humble serviteur, cn st-
Vincent de Paul.
Le président de la Conférence No-

tre-Dame de Grâce.

P.S.—Je sollicite une courte prière
de tous les membres, pour que In re-
traite soit un succès merveilleux.
Faites-vous inscrire en téléphonant
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OUVERTURE OFFICIELLE
Son honneur le maive Ellis, accompagné des
membres du bureau de contrôle, ouvrira
officiellement cette grande kermesse qui
fera époque dans la paroisse.

 

 

à Sh. 6089. JS M.
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Cloture de la kermesse
des Chanoinesses ce soir

| C'est ce soir la rlôture de la grande
kermesse des Chanoinesses
d

+
!

! Les organisateurs promettent à tous
| ceux qui seront présents une soirée
| dont il garderont lorigtemps un pré- |
! ceux souvenir. !

Tous les jeux et amusements se-!
ront en opération comme d'habitu-|
de et des prix spéciaux seront don-
nés aux heureux gagnants.

Voici le proramme de la soirée:
7.30 heures: ouverture de la kermes-
se; 9.30 heures: Tirage de la tonne
de charbon (le gagnant devrait être
dans la salle); 10.30 heures: Tirage
de 86 en puix d'entrée, de la montre
bracelet, la liseuse, etc. ete; 11 heu-
res, encan de tous les objets.
Un programme musical a été pré-

paré pour la circonstance.
La kermesse a été un succès jus-

qu'à dete il faut que lu soirée ae
clôture en soit un autre.

Les organisateurs font un dernier
appel en faveur de l'oeuvre des Cha-
noinesses qui mérite toute la consi-
dération du public.

En foule donc, ce soir, passer une
agréable soirée tout en ayant l'avan-
tage de gagner de magnifiques prix
qui sont donnés gratuitement.
L'entrée est gratuite.

ON SE PLAINT  Père CG. Marchand, O/M.1, directeur
du Gran! Séminaire. servaient les DES SALAIRES
mess“s: MM. les, abbés: ‘Trudeas. J lad
3rennan, Beaudoin et Desmarchais.| eo |
le Père Arsène Roy, O.P., Prieur i

d'Ottawa, assistaient au choeur ainsi { M. DRAPER FAVORISE UNE CON-
que MM. les abbés Doyer, Richard FERENCE INTERPROVINCIALE

ENTRE QUEBEC ET ONTARIO
POUR FIXER UN MINIMUM DE
SALAIRES.

—_#

Le seul moyen de faire disparaître
les petits salaires payés aux main-
d'oeuvres dans la ville est de faire
prévaloir l'opinion publique dans une
conférence interprovinciale entre
Québec et Ontario, au cours de la-
quelle un taux minimum de salaires
pour cette classe de travaillants se-
rait établi. Telle est l'opinion expri-
mée hier soir par P. M. Draper, se-
crétaire du Congrès des Métiers et
du Travail.
M. Draper a fait cette déclaration

à la réunion annuelle du Congrès. Il
dit que la classe la plus difficile à
organiser est celle des gens qui tra-
vaillent de longues heures pour en
gagner que de petits salaires. La clas-
se des mains-d’oeuvre se refuse à
étreorganisée. Plusieurs délégués se
sont plaints que la commission du
district fédéral ne paie que de pe-
tites gages à ses employés qui tra“
vaillent sur la Sherwood Drive et à
la construction du nouveau pont sur
la rivière Ottawa, près des rapides
Remic. D'autres délégués ont été plus
loin et ont dit que la commission du
district fédéral ne paie en général
que des gages de “créve faim” à tous
ses employés, hommes de métier ou
mains-d’oeuvre. Le délégué Brady a
cependant contesté certaines affir-
mations à ce sujet; il faut, dit-il,
être bien au courant des faits avant
de faire des assertions telles que cel-
les faites à l'égard des gages payées
par la commission du district fédé-
ral. Le délégué Johnson dit que le
Welfare Bureau doit supporter plus
de 1,200 familles dans la ville; il at-
tribue ce fait surtout à certaines
compagnies qui ne paient pas de sa-
laires suffisants a leurs employés.

_—————————

KERMESSE SALLE
SAINTE-ANNE

Le cercle social de la paroisse Ste-
Anne, par ses activités est toujours
heureux de plaire à notre population.
Tout ce qu'il organise tend vers ce
but. La vaste Salle Ste-Anne est tou-
jours & la disposition du public. On
est certain d’y trouver le confort et
l'agréable. Ceux qui ont l'avantage:
d'y venir en sont convaincus et ils y!
reviennent souvent. |
Une occasion exceptionnelle se pré-

sente actuellement pour permettre
aux habitu’s de la salle Ste-Anne et
pour ceux qui pour une raison ou une
autre ne se sont pas encore rendu
compte de ce qui se faisait a la salle,
d'y venir. ‘En effet, ce soir, samedi,
le 4 février, aura lieu l'ouverture
d’une grande kermesse qui durera
deux semaines. Pour l'ouverture nous
aurons le plaisir de la visite de Son
Honneur le maire Ellis et du bureau
des Commissaires. Un orchestre choi-
si fera les frais de la musique. !
Des amusements tout à fait nou-;

veaux seront installés en outre du.
fumeux jeu “Bingo”. Des articies de
valeur seront donnés aux, gagnants.
Un restaurant y sera installé ct une
cartomancienne pourra vous faire
connaître votre bonne ou mauvaise
fortune. ‘Trois prix de présence se-
ront donnés chaque soir. Tout per-
sonne qui entrera dans la salle au-
ra doit à un billet pour les prix de
présence. L'entrée est libre.

Cette ke-messe est sous le contrô-
le d’un comité srésial de directeurs:
du cercle social: Président, M. Wil-
frid C. Labelle; vice-président, 24. J.-
Bte Potvin; secrétaire, Thomas
Brisson.
Ne manquons pas de rencontrer

Son Honneur le maire Ellis et les
Commissaires samedi soir 4 février à
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ans la salle Charlebois, rue Dal-|.c du major-général J. H. MacBrien,
housie. Unegrande soirée de gala à! président de ln ligue d'aviation du
été préparée pour la circonsiance. Canada. Celui-ci souligna en remer-

 

 

 

 

  
 

 

 

 

 

   
  
 

 

   

     

  
   
 

    

 

 

 

      

 

 

 

 

  

 
   

  
   

   

   
 

 

 

 

Prix spéciaux par contrats.

338, rue Rideau td. 4230
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{[ Soir
Te

ILE CAPT. ROOKE | or: |b os » 206 = A °| Services a Diner de 97 morceau-. de Semi-
I . . »

‘ AUTITTLE THEATRE; . Porcelaine Anglai:e $
; amn | 2 Valeurs ceurantes de $28.95 $19 95 î
, M. Denis Rooke, ci-devant capitai- à
ne de l'aéronautique Royale, a donné a $32.50. Pour . . . . . ‘ *
unc intéressante causerie hier soir au Pas moins de neuf fuscinauts décar-.

J ote Theatre”. 1 a fait le récit $ Voilà une épargne qui est des pl réviables Ne mu
. con re spi , a ¢ » quil cs us a vlables. Ne manques pas

4 un voyage acrien de l'Angleterre de voir ces splendides services. Onrera bien de venir de bonne hours |
te ° jaux Indes, une distance de 7000 mil- § car la quantité est limitéo en certains décors. 0.
DUC (les. La soirée fut sous la présiden- Cette semi-porcelaine est d’une riche qualité lustrée. Et il'y

un splendide choix de décorations. Vous n'aurez aucuno difficulté à %
satisfaire votre goût. La majorité ont le nouveau fini ivoire et quel-
ques-uns se présentent en une chie forme gctomone.Service de 7

! clant le conférencier que l'envolée de|% Ihorceaux pour douze personnes, Ye manquez ‘pas de profiter de
! l’Angleterre aux Indes avait constitué $ cette oceaston. Lundi, $19.95. .
un record au temps ont elle fut ac-|$ Superficie additionnelle sur l'étage de Ja rue Quezn pour octte vents!
complie. L'exploit fut très hasardeux, Murphy-Gamble--Etzge de la ruo Queen. |
dit-il, en raison du léger avion utili- ê ;

sé à l'occasion. ko fit 1 colt à S$ :
I2 capitaine Rooke fit le réc e A

son cnvolée de l'aérodrome do Croy- § a ldoLeto
don, en France, cn Italie, traversant ;

la Méditerranée jusqu'à Tripoli, de là 222
en Egypte, en Terre Sainte, en Per- §

se et finalement l'arrivée aux Indes. € . |

Il raconta sa fuite d’une fusillade des "IIA VIANAAA

tribus de la rive nord de l'Afrique o e = = —

tes difficultés a atterrir dans les ré- prendront part les artistes de l’or-

| glons non défrichées. DEUX PIECES TRES chestre Roy. Les billets à .35 et
Il fut attentivement suivi par l’as- INTERESSANTES A .50 sont maintenant on vente à la

sistance qui fit entendre plusieurs pharmacie Durocher, rue Somer-
fois ses applaudissements. Le capitai- ST-J.-BAPTISTE set.
ne Rooke illustra son récit en repro- eetr —_— Û _
duisant des plaques cinématographi- Une comédie en 4 actes dont le =

ques. :, y [litre est ramillera plusieurs, Nl 3 —
— = Voyage. des Berluron'’, sera exé-

DECES DEMme VEUVE cutée le 16 février prochain, à Ja TROISIEME ECHEC
salle St-Jean-Baptiste, par la trou- DE CHAMBERLIN

DELINA ST-PIERRE pe Lyrique Primerose, de l& pa- _
- ey — roisse St-Jean-Baptiste. Cette pièce -~

La ville d'Ottawa vient de perdre plus que toute autre a droit au ti- RICHMOND, Va, 4 (S. P.
une de ses plus vieilles citoyennes tre de comédie puisqu'elle a l’in- | A.)—La troisième tentative de

dans la personne de Mme veuve De- signe vertu de faire rire aux lar- | Clarence Chamberlin et de Ro-

lina St-Pierre, décédée à 9 heures ‘mes, Bien qu’elle ait été souvent Jf ser Williams d'établir un nou-
c: matin à l’Âge de 84 ans et 3 mois, : à l’affiche à Ottawa, les amateursL}| veau record mondial d’envolée
à la demeure de sa fille, Mme Philéas : de théâtre semblent attendra avec | sans arrêt a échoué de nouveau
St-Amour, 64 avenue Beechwood. La anxiété une nouvelle reprécenta- [{| aujourd’hui, alors que leur aé-
défunte était malade depuis plus de tion, tant il est vrai que l'on se replane tomba dec quarante
deux mois. …… \fatigue rarement de rire. pieds, dès leur départ du camp
Feu Mme St-Pierre n'était domicilée | La troupe Lyrique Primerose | Bird. Ni l'un ni l’autre des

à Ottawa que depuis 2 ans; elle avait | est composée de MM. E. Gervais, ( aviateurs ne furent blessés,
toujours demeurée à Midland, Elle ‘Joseph St-Germain, Charles Lé- ! mais la muchine est gran-ze-
faisait partie depuis deux ans de Ia | {ourneau, Jules. Pépin, James ment endc-rinagée. Le bout de
paroisse St-Charles de Clarkstown Coughlan, Réginald Rattez, Lionel l'aile droite tomim sur le sol
et était la mére de Mme Philéas 5t- Bélanger, R. Lalande ,Dorval Lé- | et l'aéroplane lul-mêm> roz'a
Amour, épouse de M. P. St-Amour, tourneau, Lucien Renaud, Donat! dans un foscé.
qui tient un service de taxis. Roy: Mme H. Létourneau, Mila '

La défunte laisse pour pleurer sa R, Létourneau; Mlle E. Larocque v
perte, deux filles: Mme iléas St-|et Mlie Auger. Il y aura musique |memeTee
Amour, d'Ottawa et Mme William |d’orchestre pendant les entr'acias. | __
Massé, de Toronto; 4 fils, Joseph et l* Le directeur artistique est .M.! Æ
Richard, de Midland, Thomas, de |Henri Létourneau. EL
Toronto, et Georges, de Sydney, Au®| Les billets sont en vente à .25,! 2“alle. La date des funérailles sera |.35 et .50 à la pharmacie Brisson,| &
-nnoncée plus tard. rue Somerset. ; \ 4

er BROUPE COLONNIER =r - ‘
CE OLLIVIER Le groupe Colonnier, de la pa- ~~ i ’MACERCLE LITTERAIRE 2% otroame snvovee a |  C. R. LAFRENIERE |

représentation d’une agréable co- 3
el médie de E. Labiche à la salle St-| OFTOMETRISTE .

Le Cercle Littéraire reprendra le Jean-Baptiste, jeudi le 9 février. | Spécinliste pour la Vue
jeudi 9 février prochain la série de La pièce à l'afficife est cetta eo- ! a

ses conférences interrompue depuis médie bien connue: ‘ Les petites | 99, rue RIDEAU 9
plusieurs semaines. La séance aura |mains’.

lieu à 8 heures 15 le soir au salon de Les rôles seront rendus par MM. i Hres de Bureau: 9 a.m, à 8 pm.
l'Institut Canadien-Frangais, 123 rue Honoré Lemay, Charles Claude, E- él. =Rideau. mile Colonnicr, Omer Roy: Miles ! Tél: KR. 4647 Appartement 2

Le conférencier sera M. Maurice Jeanne Lepage, Cécile Pellctiar; | i CL oo

Ollivier, avocut, greffier en loi de la |Mme W. W. Lee, MM. Bernard 0- |
Chambre des Communes, vice-prési- !livier, Rupert Cain et Henri Meu- ; )dent du Cercle Littéraire. M. Olfivier nier. |
donnera une causerie sur la Russie. Cette soirée sera agrémentée : DIPHTERINE
La conférence est inlituiée “De Cha- d’un programme musical auquel i ve
rybde en Soylla”. = us |; A part les Houreux résultats
La soirée sera agrémentée d'un { oblenuspar l'usage, de cette

programme musical de choix. Mlle ‘ préparatio ans toutes les

Alice Valiquet chantera des chansons Commandez votre Charbon | Maladiesde oa Farge, Seatlo

d'auteursrussesMmerest J. Ga- de tn | ections”“broneo-poimonairesë : . ‘ : .
Son Honneur le juge Thibaudeau- ! CIE DE CHARBON ! ion estunamenSood

tinfret, président de l'Alliance Fran- ; | cleux da leur traitement.
zuise, remerciera le conférencier. | CARTIER | Dr N. L:certe, Lévis, P. Q.

1 =JEUNES DELINQUANTS | 107, rue Georges Rid; 7187 |! oem
La séanse de la cour des jeunes dé- ; Service prompt et courtois | ==

linquents hier après-midi, a été con- . ot | = areNe”
sacrée à des causes de vagabondage. — IB Yai ay A ig D
TI y eut huit comparutions de bam- ; 73 R CQU -bins, qui ont fait l'école buisonnière. PRFan COR0
L'un des accusés qui a comparu plu- | Terme ‘LEADSIN VALUES"
sieurs fois pour vagabondage a été! J.-C. CHATELAIN a
condamné à l'école industrielle St- | Vêtements pour 3
Jean. | Professeur de | . A
Trois des accusés désiraient cesser PIANO { toute la Famille.

leurs études et commencer à travail- . ’ CRT or .ler. Cette requête fut accordée en! Studio: 400, rue Cumberland DEAU,DALHODSI!
deux cas par le juge McKinley. Un; Téléphone: MR, 6994 (Appt. 3) D. LTTE :
bambin qui avoua avoir volé des skis ! RG I 8
fut libéré en sursis après avoir été. _ ¢
sévérement réprimandé par le juge.TeMESESBT z

| Nettoyage Général des Châssis | 2, A la clôture officielle de la

LOUIS GRITTNES. Pros Soiréé KERMESSE des CHANOINESSESCHASSIS NETTOYES ;
des Ediffces. Bureaux. Magasins Salle Charlebois, rue Dalhouzie
Nous partiefaction. ’

Prix raisonnables. e PROGRAMME à

Th, 30-—Ouverture de la kermesse.

$ h. 30—Tirage de lu Tonne de Charbon, (Le i”
Gala gagnant doit étre dans la salle.)

10 h. 50—Tirage de $6.90 en prix d'entrée. ;
—Tirage de Ja Montre-bracelet, Lisense,

ete., etc

(Ce 11 heures: ENCAN ;
Lingo — Restaurant — Chevaux, cte, comme !

d'habitude. ol

Programme musical par Porchesire hawaïenne a
“Black Diamonds’.

J
remma,

 
 

MAUX DE TETE

ETOURDISSEMENTS

FATIGUE DES YEUX

Tout cela vient d'un défaut mé«

a

1;
+

canique de l'oeil. [es verres np-
propriés seuls peuvent remédier
au mat i

A.M. BELANGER, Opt. D.

|
|

!
|

|

Optcmétriste.

Spéctaliste pour la vue, i

561, rus Sussex. — Tél: Rid. 4605   3.30 heures à la kermesse de la salle
Ste-Anne. 
 

]
(Une porte de la rue Rideau).
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ES DU CERCLE

 

A LA SALLE STE ANNE DU 4 AU 722 FEVRIER

KERME
SOUS LES AUSPIC

 

SOCIAL STE-ANNE

POUR UN LOYER MENSUEL DE $45.00
Vous pouvez devenir propriétaire d’uno maison

valant $5,000.00.

En cas de décès votre veuve obtient des titres clairs.

 

Demandez les détails de ce nouveau plan à

16, rue Maisonneuve, Hull Sher. 2725
J,

|
 

 

 

S
AMUSEMENTS DE TOUS GENRES

Jeux Nouveaux

Trois Prix de présence chaque soir.

ENTREE LIBRE
 

  


